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REMPLACEZ VOTRE BAIGNOIRE PAR UNE DOUCHE

CONCEPT CLÉ EN MAIN DOUCHE MODULABLE

Avzm-t

Matériel adapte

Installation
24h chrono

..sur toute la Suisse

• TRANSFORMATION EN 24H

• TOUT TYPE DE SALLE DE BAIN

• SANS GROS TRAVAUX:

sans casser carrelage ni faïence...

•AIDE AU FINANCEMENT

Suisse SA

Votre devis gratuit :

(3HL022 560 60 24)

+ d infos www.maisonviesante.ch
Formulaire de contact

Nom :

Prénom :

Adresse :

NPA/localité :

Ville :

Tél. :

E-mail :

Date anniversaire :

Coupon réponse à renvoyer sous enveloppe affranchie à :

MAISON VIE ET SANTÉ Suisse SA - Avenue Industrielle 4-6 - CH-1227 CAROUGE

Conformément i ta Loi fédérale sur laprotection des données (LPD) du 19juin 1992 nus bénéficiez d'un droit individuel d'accès,

LES RAYMONDISES
Notre ange de service, Raymond Jan, goûte aux plaisirs

terrestres et abuse des bonnes choses.

Les copains,
c'est sacré!

Les
onze coups de 23 heures viennent de

sonner, Tina est encore à la salle de bains et je
m'apprête à me déshabiller. Ding-dong, ding-

dong! Cela sonne avec insistance à la porte. A cette
heure, cela doit être quelque chose de grave.

- Zalut Raymond, i' faut que tu viennes me

pousser, juste un peu!
Sur mon paillasson se trouve Roland, comme

je ne l'ai jamais vu. Appuyé d'une main contre le

mur, il est éteint et son corps balance d'une façon
bizarre. Il continue d'une voix pâteuse:

- Ouais, ce z'ra pas long, mais za m'f'rait plaisir...
Dans l'état qu'il était, il s'était «planté» avec sa

voiture et venait pour que je le dépanne.

- Non, non, non, pas question. Appelle un

dépanneur et rentre chez toi.
J'étais vraiment fâché et n'avais aucune envie de

ressortir. Si bien que je refermai la porte sans regret
en lui répétant de rentrer chez lui.

Tina arriva et me fit la morale.

- Ah, elle est belle la solidarité entre copains!
Toi qui disais que les copains, c'est sacré... C'est

pourtant pas compliqué de vite aller voir où il s'est

fourré et de le ramener à la maison!
Je rouvris la porte. Roland était toujours là,

prostré à terre et gémissait comme un gamin.

- Bon, allez viens, on va voir ça... Et surtout, tu

ne lui laisses pas les clés.

On descendit et il me dirigea en titubant grave
vers le parc. On contourna un bloc d'immeubles,

puis réalisant la distance, je lui demandai pourquoi
il était venu jusque chez moi.

- Passque t'es un copain et je sais que je peux
compter sur toi. T'es vraiment gentil, je dirai à

Violette de te faire un gâteau. Ce z'ra pas long, tu

me pousses un peu passque tu es mon copain...
On arrivait à l'entrée du parc et je ne voyais

pas de voiture. Quoi qu'il en soit, c'était un espace
réservé aux enfants et je ne voyais pas comment et

pourquoi il avait réussi à se flanquer là-dedans.

- Elle est où, cette voiture?

- J'étais chez Georges, mon frère, du connais

Georges, hein, il nous a fait goûter deux ou trois

vins, ah ce qu'on a rigolé! J'étais fatigué, mais j'ai
arrêté, avant que Violette voie que j'avais trop bu,

passqu'alors là, j't'explique pas... et puis je suis

rentré par là. Ah, t'es vraiment un bon copain!

- Mais bondiou, elle est où, cette voiture?

répétai-je en haussant la voix.

- Ben, j'suis rentré par là et j'ai vu la balançoire.

Ah, Raymond, t'es vraiment un bon pote de me

pousser deux ou trois coups...
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